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INTERDIT
Porté par Mgr l’arrhevêqne de Montréal 

Contre la paroisse de 8aint-I*naee»de-Lo>ola

®
A paroisse de Saint-Ignaoe-de-Loyola est de fondation récente.

Son érection canonique date du mois d’août 1895. Formée 
par un groupe d’iles situées dans le fleuve Saint-Laurent 

presque à l’entrée du las Saint-Pierre, elle fait partie du comté de 
Berthier.

M l’abbé Onésime Lachapelle en est le premier curé. La popula­
tion de cette paroisse est composée principalement de cultivateurs, 
de navigateurs et de pêcheurs.

Il y eut bien tout d’abord à Saint-Ignace-de-Loyola, comme en 
beaucoup d'autres localités, quelques contestations assez vives entre 
les fidèles, au sujet du site de l’église, de l'administration des affaires 
et des élections de marguilliere. Mais là aussi, comme partout 
ailleurs dans le diocèse, on avait l'habitude de se soumettre aux 
décisions prises par la majorité et l’on ->cceptait de bonne grâce les 
directions épiscopales.

Certains esprits malheu-susement se sont emportés peu à peu ; 
faute de circonspection sans doute et d’humilité chrétienne, l’aigreur 
est même entrée dans certaines âmes ; et soudainement chez elles, il y 
a quelques jours, à l’occasion d’une élection de margr.illiere, l’ani­
mosité a dégénéré, en pleine église, en une inconcevable scène de 
désordre et de violence.

Hâtons-nous de le dire, cependant, les paroissiens de Saint-Ignace 
sont consternés à la pensée du scandale inouï qui vient d’être donné. 
Plusieurs des coupables se sont déjà rendus en délégation auprès de 
l’autorité, versant des larmes de douleur et demandant humblement 
pardon.

Une faute ai grave méritait un châtiment exemplaire, ils ont aussi 
été des premiers à le comprendre. Et l’interdit temporaire porté contre 
la paroisse, a été accepté par tous avec la plus complète et religieuse 
soumission, avec l’espoir fondé que cette peine ecclésiastique détour­
nerait de la population les coups toujours terribles de la vengeance 
divine.


